Consultation  du Projet de Sauvegarde et Mise en Valeur

La période de consultation du 16 au 27 février 2009, est beaucoup trop courte vu l’ampleur du projet et le nombre d’immeubles et des îlots concernés par le PSMV.

De plus les explications affichées ne permettent pas de bien appréhender et comprendre ce projet complexe.

Vu l’ampleur du projet la tenue d’une seule réunion d’information publique [« lundi du maire »] ne nous semble pas suffisante pour informer les propriétaires et la population du Centre Historique.

Il nous paraît nécessaire que 2 ou 3 autres réunions d’information sur ce projet soient proposées aux Grassois.

Manque d’information également sur le projet de « Grande Médiathèque » qui n’apparaît pas clairement dans ce qui est soumis à consultation. Idem pour les projets intra muros concernés par l’ANRU. Par souci de cohérence cela pourrait apparaître dans les documents.
Certains plans font apparaître la création d’une placette au niveau de l’angle rue Amiral de Grasse et rue Jean Ossola ; Réalité ou erreur ? Nulle part il est fait état de la démolition des immeubles à ce niveau là.

Dans le cadre de la réhabilitation et rénovation du centre ancien, il nous semble urgent que soit étudié sérieusement le problème de l’humidité des immeubles (caves , rez de chaussée) avec des remontées jusqu’au 1er étage. La priorité est de traiter et d’assainir d’abord le bâti des immeubles avant d’entreprendre la restructuration.
Concernant la partie réglementaire, certaines contraintes paraissent exagérées pour que la ville reste habitable en respectant la mixité sociale.

Il est annoncé dans ce projet une volonté de revenir à un état initial des immeubles, au moment de leur création. Cela parait difficile, et nous pensons que ce serait une erreur, car l’âme de la vieille ville s’est forgée au fil du temps (18ème 19ème, 20ème siècle) et certains ajouts font partie de l’histoire de la ville de Grasse.

Il ne faut pas, sur un projet architectural et urbanistique, faire du Centre Historique une ville musée ou un décor de cinéma.

Quelle place a le logement social dans ce projet ?

Quel est l’avenir des logements réhabilités ?

Qui assumera les surcoûts engendrés par cette réglementation et les obligations excessives du PSMV.

La ville de Grasse subventionnera t elle certains travaux liés à ces obligations ?

Le problème du stationnement doit aussi être sérieusement étudié, surtout lorsqu’on constate dans ce projet la suppression des places de surface dans les secteurs du Barri, de Porte Neuve, de la place du Petit Puy, 24 août et Colomban. Cela aggravera la désertification commerciale de la vieille ville, si aucun projet de stationnement n’existe dans ce secteur.

En ce qui concerne les commerces alimentaires, notamment les marchés nous constatons que c’est le vide complet. Pour une ville de 50 000 habitants ce n’est pas normal. Nous n’avons rien vu dans ce projet qui pourrait stimuler l’activité commerciale du Centre Historique.
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